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voie) et R2 (triple voie). Par le Systeme de vis (c), on fait
ensuite monter le mercure jusqu'au niveau 0.

Pour effectuer le dosage, on plonge l'extremite de la

pipette (e) dans le liquide ä titrer et on determine, par l'inter-
mediaire du mercure, l'ecoulement de la solution titrante.

On lit sur le tube gradue le volume (pi) utilise. Si la titration
n'est pas terminee, lorsque le mercure atteint la graduation
limite (300 pi), on remplit ä nouveau tout le Systeme par le

jeu des robinets Rx et R2, en faisant ecouler le trop-plein par
l'appendice d'ecoulement (f).

Cette ultramicroburette peut etre facilement construite par
tout experimentateur ä partir d'un tube capillaire; sa precision
est de ± 0,5 pi et peut etre augmentee par l'adaptation d'un
dispositif de vis k crans (± 0,1 p.1).

Si la burette est utilisee ä une temperature autre que celle

de son etalonnage, les variations correspondantes du volume

peuvent etre corrigees.

Resume. — L'ultramicroburette que nous presentons est de

construction et de manipulation faciles. Elle permet d'une part
de faire, pour les solutions qui sont instables ä l'etat dilue, des

dosages avec la solution concentree stable. En l'utilisant,
d'autre part, avec des solutions titrantes tres diluees, elle

permet, comme nous le montrons dans un autre travail [3],
de suivre de tres pres le deroulement d'une reaction enzy-
matique.
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Edouard Parejas et Albert Carozzi. — Une algue marine
du genre Broeckella dans les gres verts du Petit-Saleve

(Haute-Savoie).

La route d'Etrembieres ä Bas-Mornex franchit la ligne de

la S.N.C.F. par un passage ä niveau domine par les pentes
boisees du Petit-Saleve. Immediatement au-dessus de ce pas-
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sage ä niveau, on peut observer la coupe suivante ä partir de

FUrgonien:

1. Gres moyen glauconieux et micace ä ciment marno-calcaire-
Grains de quartz accrus secondairement; mineraux lourds,
pyrite secondaire epigenique; galets de silex et de calcaire
du Cretace superieur, d'Urgonien. Le ciment renferme des

Algues. Visible sur 1,20 m.

2. Gres moyen ä fin glauconieux et micace ä ciment marno-
calcaire. Mineraux lourds, pyrite secondaire epigenique,
debris de tests de Lamellibranches; galets de Cretace
superieur, d'Albien et d'Urgonien. 0,75 m.

3. Gres grossier glauconieux et micace ä ciment marno-
calcaire. Mineraux lourds, pyrite secondaire epigenique;
galets de silex, de calcaire cretace superieur et urgonien.
Le ciment renferme des Algues. 0,35 m.

4. Conglomerat ä elements d'Hauterivien, d'Urgonien, de

silex, de calcaire cretace superieur et de gres n° 1 ä Algues.
Le conglomerat passe vers le haut ä un gres. 0,40 m.

5. Gres grossier glauconieux et micace ä ciment marno-calcaire.
Mineraux lourds, pyrite secondaire epigenique, galets disse-

mines semblables ä ceux du niveau n° 4. 0,50 m.

6. Conglomerat analogue ä celui du niveau n° 4, mais plus
grossier. Visible sur 1,50 m.

Le niveau inferieur n° 1, qui contient des elements remanies
de Cretace superieur, est posterieur ä cette formation et tres
probablement eocene comme les niveaux 2 et 3. Les conglome-
rats 4 et 6 appartiennent aux Poudingues de Mornex qui furent
attribues ä l'Oligocene inferieur mais qui pourraient etre eocenes

egalement, tout au moins par leur base.

Dans le ciment marno-calcaire des niveaux 1 et 3, on peut
observer une algue qui est une Dasycladacee de la tribu des

Uteridees et attribuable au genre Broeckella. Voici la diagnose
du genre et de notre espece.
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Tribu des Uteridees.

Genre Broeckella Munier-Chalmas in L. et J. Morellet 1922.

Articles calcaires creux en forme de tonnelets, traverses
suivant leur axe par un tube ouvert ä ses deux extremites. La
cavite annulaire ainsi enclose entre les parois du tonnelet et
Celles du tube axial est divisee par des planchers horizontaux
en un certain nombre de compartiments superposes. Chacun
de ces compartiments est lui-meme divise par des septes
radiaires en plusieurs chambres qui communiquent par un pore
avec le tube axial et avec l'exterieur par de nombreux pores qui
criblent les flancs du tonnelet. Les pores s'ouvrant dans le

canal axial sont disposes en verticilles reguliers, tandis que les

pores externes sont disposes en lignes sinueuses irregulieres.
Ce genre, par son aspect exterieur et les grandes lignes de

sa structure rappelle Uteria Mich. II s'en distingue par la

presence de planchers horizontaux et de septes radiaires
verticaux.

Broeckella rninuta n. sp.

Thalle cylindrique, irregulierement annele par des constrictions

et termine ä son sommet par un bouton crible. Les articles
en forme de tonnelets, faiblement bombes et intimement
soudes, parviennent presque ä se confondre. La tige, bien

qu'annelee de fait, prend ainsi souvent l'aspect d'un seul et
meme article allonge (fig. 1 a, b, c).

En coupe longitudinale, les articles sont traverses suivant
leur axe par un tube siphonal occupant le tiers environ du
diametre general (fig. 1 a). A partir du siphon central, les

branches primaires, tubulaires, se detachent au nombre de 15

ä 20 par tour. Elles sont d'abord inclinees jusqu'au tiers de leur
longueur en formant un angle de 60 ä 70° vers le haut, puis elles

s'etendent horizontalement en eventail (fig. 1 a, e).

Les branches primaires etant en fait des tubes ä bords

paralleles, la cavite annulaire comprise entre les parois du
tonnelet et Celles du canal axial, apparait subdivisee en un
certain nombre de compartiments superposes (fig. 1 a, b, e).



Fig. 1.

Broeckella minuta n. sp.

Legende dans le texte.
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Chacun de ces compartiments se montre, en section transversale,

divise en plusieurs chambres par des septes radiaires qui
delimitent les branches primaires (fig. 1 d).

Lorsque les coupes penetrent tangentiellement dans la

partie exterieure des branches primaires, celles-ci apparaissent
polygonales en section ä la suite de deformations par contact
mutuel. Ces branches sont d'ailleurs en position irreguliere-
ment alternee d'un verticille ä Lautre (fig. 1 c).

B

|

0 0,1 0,2 0,3 OA mm

Fig. 2.

Reronstitution schematique de Broeckella minuta n. sp.
A: section longitudinale; B: secteur de section transversale.

L'etat de conservation de nos echantillons permet en

general de distinguer le pore qui relie l'interieur de chaque
branche primaire au canal axial (fig. 1 e), mais en revanche

ceux qui criblent les flancs du tonnelet ne sont pas visibles.
Le carbonate de chaux qui constitue les branches primaires
est blanc, opaque, et diflere nettement de celui qui remplit les

intervalles entre les branches, bien que ce dernier ait ete

egalement secrete par la plante (fig. 1 a, b).

Le nombre des branches secondares n'a pas pu etre etabli,
ni l'existence des sporanges.

Holotype: coupe n° 1296, collection de l'Institut de Geologie
de 1'Universite de Geneve.

Rapports el differences.

L'espece decrite presente les caracteres typiques de la
famille des Uteridees, sa structure interne est semblable en
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tous points ä Celles de B. ranikotensis Walton 1926 et de

B. belgica Munier-Chalmas in L. et J. Morellet 1922. Elle se

distingue de celles-ci par le fait que son thalle n'est pas nette-
ment articule, mais simplement annele et par ses dimensions
six fois plus petites environ.

Espüces B. ranikotensis
B. belgica B. minuta

n. sj).

en mm
Longueur maximale de l'in-

dividu articles un article 4

isoles connu
Longueur des articles 3,5-5 1,3 0,45-0,90
Diametre exterieur 2-2,5 1,8 0,25-0,45
Diametre du canal axial 0,85 0,60 0,05-0,15
Branches primaires:

Nombre par tour 15-20 8-12 15-20
Epaisseur 0,35-0,45 0,30 0,04-0,06

Largeur peripherique 0,25-0,30 0,30-0,40 0,04-0,06
Nombre de branches

secondares par branche
primaire 3-7 •?

Age el considerations stratigraphiques.

Le developpement des Uteridees atteint son maximum au

Montien, etage auquel est du reste limitee B. belgica, quant ä

B. ranikotensis, eile est d'äge Paleocene inferieur (J. Pia, 1937).

II parait done logique d'attribuer pour l'instant un age Paleocene

inferieur ä B. minuta.
L'etude petrographique du gisement qui nous occupe et la

trouvaille de Broeckella autorisent les conclusions preliminaires
suivantes:

L'Urgonien du Petit-Saleve est surmonte au passage ä

niveau de Bas-Mornex par des gres marins glauconieux ä ciment
marno-calcaire d'äge paleocene inferieur. Ces gres verts dans

lesquels la glauconie n'est pas alteree ne possedent pas le facies

siderolithique. Iis peuvent etre rapproches du niveau n° 8 du

profil d'Entrevernes donne par L. Feugeur et P. Marie. Au
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Petit-Saleve les gres verts seraient plus anciens qu'ä Entre-
vernes oil leur äge est compris entre le Lutetien et le Priabonien.

Vniversite de Geneve.

Institut de Geologie.
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Alberto C. Blanc et Aldo G. Segre. — Faunes marines

pliocenes de facies striclemenl littoral remaniees dans les breches

continentales pleistocenes.

De recentes recherclies effectuees dans le massif du Mont
Circeo, sur la cöte au sud de Rome, ont demontre la presence
de faunes marines pliocenes de facies strictement littoral,
indues dans les breches continentales pleistocenes, et souvent
melees ä des ossements de mammiferes et d'oiseaux; ce fait
general merite de retenir l'attention des geologues.

Ces faunes marines constituent en effet, le plus souvent, le

seul temoignage residuel d'äge delinissable, de Texistence

locale de lignes de rivage pliocenes sur des reliefs oil l'erosion
a non seulement enleve tous les depots marins neogenes, mais

a souvent efface ou attenue, jusqu'ä les rendre diflicilement
reconnaissables, leurs vestiges morphologiques. La meconnais-

sance de ces faits a parfois conduit ä des conclusions erronees

sur 1'evolution tectonique et structurale neogene et pleistocene
de la region consideree.

Les faits observes au Mont Circeo peuvent se resumer ainsi:
une breche continentale ä elements calcaires anguleux et ä
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